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Compter sur demain 
 

  

 

Rapport d’activité 2024 
 

 

Dans un contexte national et international marqué par de nombreuses incertitudes, Compter sur 

demain (CSD) a poursuivi son engagement en faveur de l’égalité des chances par le biais de projets 

d’accès à l’éducation et de lutte contre l’échec scolaire. En France, l’association a renforcé son 

action à travers le programme Bourses Rêves d’Avenir, piloté en direct. À l’étranger (Brésil, Cameroun 

et Laos), elle a accompagné des partenaires locaux qui partagent les mêmes objectifs, en leur 

apportant un soutien financier et, à leur demande, un appui opérationnel (envoi de volontaires, aide 

à la recherche de financements locaux…). 
 

Nous présentons ici le compte-rendu de nos réalisations 2024 et nos propositions d’actions pour 2025. 

 

1. LA VIE DE L’ASSOCIATION  
 

Equipe opérationnelle et gouvernance 

CSD a conservé son organisation avec une équipe composée d’une directrice de projets salariée, 

Justine LABORDE, et d’une dizaine de bénévoles actifs (administrateurs et adhérents). Une volontaire 

de service civique est venue en appui, à l’automne, au programme Francophonie au Laos. 

2024 aura été tristement marquée par le décès d’Emmanuel CORTADELLAS, membre fondateur et 

vice-président de CSD. Je souhaite ici vivement le remercier pour le travail accompli depuis la 

création de l’association en 2008. 

Enfin, sous l’impulsion des bonnes pratiques d’IDEAS, CSD a relancé son Comité d’audit. Plusieurs 

réunions de travail ont eu lieu pendant l’année sur les thématiques de la cartographie de risques et le 

cahier des procédures internes. En 2025, un important travail de réflexion stratégique de l’association 

devra être mis en place, condition nécessaire à la relabelisation d’IDEAS. 
 

Collecte de fonds et transparence financière 

Une recherche de fonds active a permis de collecter 352.714€ (+ 8% par rapport à 2023). Les 

ressources proviennent du secteur privé : particuliers, fondations, associations, entreprises et 

établissements scolaires.  Solliciter des fonds publics fait désormais partie des priorités 2025. 

La recherche de financements pour les projets à l’étranger se poursuit dans un contexte tendu : 

l’actualité changeante et le recentrage des financements privés sur des actions de proximité la 

rendent très concurrentielle. 

CSD réitère sa confiance au Cabinet Mazars pour la certification de ses comptes. 
 

Des partenariats associatifs 

Le développement des Bourses Rêves d’Avenir en France a permis de consolider un réseau croissant 

de partenaires, tant opérationnels que financiers, garantissant de nouvelles opportunités aux 

bénéficiaires et une meilleure visibilité à l’association.  

CSD a aussi prolongé sa collaboration avec différentes associations, principalement pour ses actions 

au Laos. Citons entre autres l’AFLAPA, Auvergne et Loire Mékong. L’objectif est multiple : le partage 

de bonnes pratiques, une meilleure connaissance de terrain et le cofinancement de projets.  

Enfin, des partenariats avec des clubs écoles, notamment au sein de l’établissement de La Prat’s à 

Cluny a, entre autres, permis à des lycéens de réaliser une mission de terrain, au Laos, début 2024. 
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2.  COMPTER SUR DEMAIN SUR LE TERRAIN  

2.1 FRANCE 

En 2024, le programme Bourses Rêves d’Avenir, qui soutient des jeunes confiés à l’Aide sociale à 

l’Enfance (ASE) dans la concrétisation d’un projet de vie, a poursuivi sa progression. 97 bénéficiaires, 

âgés de 16 à 27 ans, ont ainsi été accompagnés et/ou financés (vs. 67 en 2023). Les projets soutenus 

ont porté sur l’accès à la formation (frais de scolarité, aide à la vie étudiante, fournitures...), à 

l’autonomie (installation en appartement…), à la mobilité (permis…) et au numérique.  

Par ailleurs, constatant que beaucoup de jeunes rencontraient des difficultés dans leur accès aux 

soins, CSD a initié des « forfaits santé » pour couvrir des prises en charge psychologiques ou médicales 

non-remboursées. Ces dernières sont essentielles à la stabilité et au bien être des bénéficiaires au vue 

des fragilités engendrées par leurs parcours de vie.  

Au-delà du soutien financier, les jeunes ont pu bénéficier d’un accompagnement individuel pour leur 

insertion socioprofessionnelle : soutien moral, appui dans leurs démarches vers l’emploi, dans la 

recherche de stages ou d’alternances, dans l’accès aux droits et au logement… 

L’accès à la formation et plus spécifiquement aux études post-bac, a constitué l’un des axes majeurs 

du programme. CSD souhaite d’ailleurs opérer un recentrage sur cette thématique, les études 

supérieures étant trop souvent perçues comme inaccessibles par/pour ce public. Des partenariats 

spécifiques ont ainsi été mis en place, notamment avec Galiléo Global Education, permettant 

d’exonérer les bénéficiaires de frais de scolarité dans une soixantaine de formations au sein 

d’établissements tels que LISAA, l’ESG ou encore l’Atelier de Sèvres. 

En 2025, l’association souhaite stabiliser son nombre de bénéficiaires à 75 par an afin de garantir un 

accompagnement de qualité. Elle prévoit également de renforcer son équipe opérationnelle avec le 

recrutement d’un ou plusieurs chargés de projets. 

2.2 LAOS  

CSD a respecté les engagements pris en 2024 en poursuivant son soutien aux provinces de Luang 

Prabang, de Vientiane et de Champassak / Salavanh dans le nord, le centre et le sud du pays.  

L’association y développe plusieurs programmes d’accès à l’éducation : construction d’infrastructures 

scolaires et sanitaires, bourses d’étude, soutien à des professeurs non-titulaires… 

CSD a prolongé sa collaboration avec le Comité de Coopération avec le Laos (CCL) à qui elle sous-

traite sa gestion financière (transferts des fonds, distribution des bourses…). 

Jacques DORR, responsable des projets Nord Laos, a mené deux missions de terrain, dont l’une avec 

Anne HAZEL, chargée de l’aspect pédagogique du programme de la Francophonie. Philippe 

LOMBARD s’est également rendu dans le sud du pays.  

Ces séjours ont permis de visiter les établissements soutenus ces dernières années afin d’évaluer les 

effectifs scolaires, l’état des infrastructures et d’identifier les besoins prioritaires. Ils ont également 

permis de poser les bases d’une nouvelle organisation locale face au retrait progressif de Mr PHAY, 

partenaire de longue date de notre action dans le nord du pays.  

Améliorer les conditions d’éducation 

Les programmes menés par CSD au Laos visent à scolariser un maximum de jeunes dans le primaire et 

le secondaire tout en améliorant les conditions d’enseignement. 
 

‐ Construction d’infrastructures scolaires 

Afin de favoriser la scolarité d’élèves vivant dans des régions excentrées, CSD développe des projets 

de construction et d’aménagement de salles de classe et de dortoirs, le plus souvent associés à des 

équipements sanitaires. CSD a poursuivi sa volonté de prioriser des projets d’accès au secondaire – 

collège et lycée – dans la province de Luang Prabang.  

Au lycée de Pak Nga, un nouveau système de captage et de raccordement à l’eau courante a été 

installé, suite au tarissement de la source précédente. Il bénéficie à la centaine d’élèves de 

l’établissement ainsi qu’à une petite école primaire d’un village voisin où une citerne à été installée. 
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Au lycée de Nong Kiew, qui rassemble près de 800 élèves, CSD a financé 5 filtres à eau potable et 2 

blocs sanitaires de 3 latrines. Les préparatifs pour l’aménagement d’un grand dortoir ont aussi été 

lancés (nettoyage du terrain, coupe de bois…), avec un démarrage des travaux prévu en avril 2025. 

Toujours dans la province de Luang Prabang, et grâce à la mobilisation de Laurent JUNG et ses amis, 

CSD a financé des installations électriques et des infrastructures sanitaires dans les écoles de Ban Pak 

Ou et de Ban Somsanouk. 

Dans la province de Champassak, au sud du pays, l’association a soutenu la rénovation de trois salles 

de classe, la construction d’un puits et d’un château d’eau dans l’école primaire de Ban Ke, ainsi que 

l’électrification de l’école de Naxai Ngai. 

‐ Appui ponctuel et aide au fonctionnement d’établissements scolaires 

Les actions et les modes de soutien de CSD varient selon les zones géographiques et les partenaires 

impliqués. En 2024, l’association a poursuivi sa collaboration avec le district de Ngoy, dans la province 

de Luang Prabang, en finançant des bourses destinées à 17 professeurs non titulaires. Cette mesure 

visait à prévenir leur démission, qui aurait compromis le maintien du statut de collège ou de lycée 

pour plusieurs établissements. L’initiative s’est conclue de manière très positive, puisque tous les 

enseignants concernés ont finalement été titularisés par le gouvernement. 

Les établissements de Nong Kiew, Phonexay et Pak Nga ont bénéficié de financements pour 

l’acquisition de matériel informatique et pédagogique, de matelas et de moustiquaires ou encore de 

mobilier scolaire.  

En parallèle, CSD a renouvelé sa contribution mensuelle à 2 écoles primaires de la plaine de Vientiane 

par l’intermédiaire du Comité de Coopération avec le Laos.  

Clôture du programme de soutien à la Francophonie 

Depuis la pandémie de Covid-19, le département de français de l’Ecole Normale Supérieure de 

Luang Prabang a connu une baisse drastique de ses effectifs d’étudiants, empêchant la mise en 

œuvre d’un programme structurant et pérenne. Et ce malgré, l’appui de notre volontaire de Service 

Civique. Face à ce constat, CSD a mis un terme à ce projet au printemps 2024.  

Autres actions de Compter sur demain au Laos 

- Bourses pour 18 lycéens et étudiants de la province de Luang Prabang ; 

- Financement de la scolarité de 4 élèves Yao dans la province de Phongsaly ; 

- Soutien au centre pour enfants aveugles Home of Light à Vientiane avec l’AFLAPA. 
 

Propositions d’actions pour l’année 2025 

- Aide au fonctionnement de 6 écoles (province de Luang Prabang et plaine de Vientiane) ; 

- Aménagement d’un pensionnat dans le lycée de Nong Kiew (province de Luang Prabang) ; 

- Aménagement de l’école primaire de Phonsikhai (province de Champassak) ; 

- Construction d’infrastructures sanitaires dans l’école de Ban Pak Ou (province de Luang 

Prabang) ; 

- Soutien au centre pour enfants aveugles Home of Light à Vientiane ; 

- Parrainages d’une vingtaine d’étudiants. 

2.3 BRÉSIL - Terr’Ativa 

CSD a maintenu son partenariat avec Terr’Ativa, située dans la favela du Morro do Fubá, au nord de 

Rio. Seule association active de ce quartier, Terr’Ativa accompagne plus de 120 bénéficiaires tout au 

long de leur scolarité grâce à trois projets complémentaires.  

Le premier projet s’adresse à 50 enfants de 6 à 12 ans, qui participent 4 fois par semaine à différentes 

activités : soutien scolaire en petits groupes, ateliers culturels (théâtre, citoyenneté) pour enrichir leur 

répertoire socioculturel, et activités sportives favorisant leur santé physique et mentale.  

Au collège, les jeunes intègrent le projet Todos na Ativa, qui accueille des 50 adolescents de 13 à 15 

ans. Des cours de portugais, de mathématiques, d’histoire et d’éducation à la santé sont complétés 

par des ateliers d’audiovisuel où les jeunes apprennent à créer leurs propres contenus médiatiques 

(courts métrages, podcast, reportages), ainsi que des ateliers de percussion et de sport. 
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Enfin, Terr’Ativa propose une préparation intensive au baccalauréat pour une vingtaine de lycéens, 

avec 20 heures de cours hebdomadaires, des examens blancs réguliers et des visites d’universités, 

pour nourrir leurs ambitions et améliorer leurs chances de réussite.  

Pour répondre aux difficultés sociales et familiales, une psychologue, une psychopédagogue et une 

assistante sociale assurent des permanences hebdomadaires (plus de 300 consultations en 2024). 

2024 a aussi été rythmée par 16 sorties culturelles et récréatives (musées, parcs, cirque, théâtre...). 

Terr’Ativa accordant également une grande importance à l’implication des familles, un séjour de trois 

jours a été organisé dans l’État de Rio, avec une cinquantaine de parents.  Une programmation riche 

et variée qui a permis de s’évader, le temps d’une journée ou de quelques jours, de l’ambiance 

anxiogène du quartier 

En effet, le contexte sécuritaire de la favela reste extrêmement précaire : les violences liées aux gangs 

continuent de peser lourdement sur les actions de terrain, entravant certains recrutements et forçant 

l’association à suspendre régulièrement ses activités.  

Malgré ces difficultés, Terr’Ativa a été récompensée par le gouvernement municipal et le ministère de 

la Culture pour ses actions en faveur de l’accès à la culture et son engagement dans la promotion de 

la lecture. 

Par ailleurs, l’association s’est distinguée dans le cadre du festival international de courts-métrages 

Mega Short City Docs pour un film réalisé sur son projet d’intervention urbaine en 2022. À cette 

occasion, Dandara PIRES, coordinatrice locale de Terr’Ativa, a été invitée à Paris. 

En 2025, l’association souhaite faire évoluer ses projets pour les adolescents (nouveaux ateliers, 

notamment d’insertion professionnelle) et réfléchit à un projet de budget participatif. 

 

2.4 CAMEROUN – Main dans la Main 

Main dans la Main, partenaire de CSD à Douala, a poursuivi son action auprès d’enfants, 

d’adolescents et de jeunes adultes en situation de grande précarité, notamment via son orphelinat et 

son centre de formation en couture.  

Le soutien de CSD a porté sur le centre de formation où 25 jeunes filles ont suivi un enseignement 

professionnel en Industrie de l’habillement. Cette année, 4 d’entre elles ont soutenu avec succès leur 

fin de cycle et reçu une machine à coudre pour démarrer une activité autonome. Plusieurs initiatives 

parascolaires comme des défilés de mode ou des visites d’entreprises ont enrichi leur parcours.  

CSD a également contribué à la prise en charge au sein de l’orphelinat de 35 bénéficiaires, âgés de 

quelques mois à 21 ans. Tous sont scolarisés dans des écoles du quartier ou suivent des formations 

techniques et supérieures à Douala. Leurs résultats scolaires sont très encourageants, puisque seul un 

élève de primaire a redoublé.  

Main dans la Main continue cependant de faire face à des défis structurels importants : baisse des 

financements, inflation, vétusté des locaux… dans un contexte où les financements de projets à 

l’international, et notamment en Afrique, se sont raréfiés.  La rénovation des infrastructures et le 

développement de projets générateurs de revenus sont aujourd’hui cruciaux pour garantir la 

pérennité des actions. 

 

Un très grand merci pour votre confiance et votre soutien.  

 

 

 

 

 

 

Fanny Turpin 

Présidente 


